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POUR DES SOINS 
DE SANTE PUBLICS 
FORTS DANS LE 
MONDE ENTIER 

A travers notre “manifeste 
pour des soins de santé publics 
dans le monde entier”, nous 
avons incité les futurs mi-
nistres belges des Affaires 
étrangères et de la Coopé-
ration au développement à 
soutenir la mise en place dans 
d’autres pays de services de 
santé publics de qualité, trans-
parents et accessibles,  
à casser le monopole des 
firmes pharmaceutiques et à soutenir  
les mouvements sociaux qui se mobilisent 
pour le droit à la santé. Dans le dossier 
« Pourquoi des soins de santé publics sont 
meilleurs », nous approfondissons la ques-
tion et expliquons pourquoi il vaut mieux 
que les soins de santé soient entre les 
mains du public plutôt que du privé.

Par cette campagne, nous soutenons 
également la lutte de nos partenaires qui, 
dans leur pays, revendiquent des soins 
de santé publics forts. Nos partenaires 
philippins et palestiniens ont échangé 
leurs expériences en matière de cam-
pagnes pour le droit à la santé, tandis 
que notre partenaire cubain a rencontré 
des mouvements sociaux en Belgique pour 
leur parler de l’approche cubaine. 

AVEC LA CAMPAGNE 
« CE SONT NOS SOINS DE 
SANTÉ », NOUS AVONS 
MIS EN ÉVIDENCE EN 2019 
L’IMPORTANCE DE SOINS 
DE SANTÉ PUBLICS FORTS.  

400 MILLIONS DE  
PERSONNES N’ONT PAS 
ACCÈS À DES SERVICES  
DE SANTÉ ESSENTIELS

278 PERSONNES ONT SIGNÉ 
LE MANIFESTE POUR DES 
SOINS DE SANTÉ PUBLICS 
FORTS
 
PLUS DE 400 PERSONNES 
SONT VENUES ÉCOUTER LE 
TÉMOIGNAGE DE LA MÉDECIN 
CUBAINE AISSA NARANJO 



MOUVEMENT SOCIAL POUR  
LA SANTÉ : ONLY FIGHTERS WIN

EN 2019 DANS DE NOMBREUX PAYS, IL EST DEVENU PLUS 
DIFFICILE, VOIRE MÊME PLUS DANGEREUX, POUR LES MOU-
VEMENTS SOCIAUX ET LES DÉFENSEURS DES DROITS HU-
MAINS DE LUTTER POUR LES DROITS FONDAMENTAUX. ET 
CE, ÉGALEMENT DANS CERTAINS DE NOS PAYS PARTENAIRES.

• RACHEL MARIANO, TRAVAILLEUSE DE LA 
SANTÉ AUX PHILIPPINES, A ÉTÉ LIBÉRÉE 
APRÈS UN AN D’EMPRISONNEMENT

• 300 ACTIVISTES DE MOUVEMENTS SOCIAUX 
SONT DESCENDUS DANS LA RUE POUR 
L’ACTION “DEFEND THE DEFENDERS”, À 
ANVERS, BRUXELLES, GAND, SINT-NIKLAAS 
ET VERVIERS

• DES CENTAINES DE PARTICIPANTS ONT FAIT 
LA CONNAISSANCE DE NOS TRAVAILLEURS DE 
LA SANTÉ AU FESTIVAL MANIFIESTA 

• NOS COLLÈGUES PALESTINIENS UBAI ET 
WALEED ONT ÉTÉ ARRÊTÉS

• NOTRE COLLÈGUE PHILIPPINE CRISTINA 
‘TINAY’ PALABAY, DE L’ORGANISATION DES 
DROITS HUMAINS KARAPATAN, FAIT L’OBJET 
DE MENACES 

• LE COMBAT CONTINUE : NOS PARTENAIRES 
ET LES MOUVEMENTS SOCIAUX SONT 
TOUJOURS SOUS PRESSION 

La santé est un des droits fonda-
mentaux. Et pourtant des travail-
leurs et activistes de la santé et 
des mouvements sociaux font face 
au quotidien à des conditions diffi-
ciles pour réaliser ce droit. Ils sont 
victimes de menaces délibérées 
afin qu’ils abandonnent 
leur combat contre 
l’injustice. Là où les 
droits sociaux subissent 
le plus de violations, 
les agressions contre 
les mouvements sociaux 
sont aussi souvent les 
plus graves. Malgré tout, 
ils continuent à s’organiser et à 
se mobiliser pour une meilleure 
situation sanitaire de la population 
et pour une société plus juste. Ce 
n’est qu’en se réunissant au sein 
de mouvements sociaux que les 
gens peuvent arracher leurs droits 
et obtenir un changement.

A travers notre campagne « Only 
Fighters Win », nous avons mis à 
l’honneur les travailleurs de santé 
et leurs mouvements sociaux. Asrar, 
activiste palestinienne des droits 
humains, est venue en Belgique 
témoigner de la situation dans 

son pays. Notre cam-
pagne s’inscrivait dans 
la campagne plus large 
de 11.11.11 autour des 
« changemakers », ou 
acteurs de changement 
qui, à travers le monde, 
luttent pour les droits. 

Nous avons mené campagne pour 
plusieurs collègues qui travaillent 
dans des organisations partenaires 
dans le Sud et avons pris des ini-
tiatives pour exercer une pression 
politique en faveur d’un soutien aux 
mouvements sociaux qui se mobi-
lisent pour le droit à la santé.



DES COMITÉS DE 
SANTÉ SE BATTENT 
POUR DE L’EAU 
PROPRE ET CONTRE 
LE VIRUS EBOLA

22 751 personnes  
ont participé  

à des initiatives pour le droit à  
la santé 

23 écoles ont pris 
part aux actions 

de lutte contre Ebola dans 
le cadre de la campagne 
#mainspropreschallenge 

42 représentants des 
autorités locales ont 

assisté au moment de clôture  
de la campagne du « Challenge 
Mains Propres » dans la Tshopo 

CONGO
Les comités de santé populaires d’Étoile du Sud et les 
organisations membres de CODIC jouent un rôle impor-
tant dans la prévention contre des maladies comme la 
malaria ou Ebola. Par leurs actions d’assainissement 
dans les quartiers populaires, leurs actions pour l’ac-
cès à de l’eau propre et sur l’importance du lavage 
des mains, ils mobilisent les populations afin qu’elles 
jouent un rôle actif pour leur santé et de celle de leur 
communauté, une approche saluée par les autorités. 

NOUS VOULONS DE L’EAU 
A Bukavu, dans le Sud Kivu, les comités ont mobilisé la 
population autour de la pénurie d’eau dans différents 
quartiers. Des groupes de femmes et de jeunes ont ré-
digé un rapport sur le manque d’eau et après plusieurs 
actions de protestations et des concertations avec la 
société nationale de distribution d’eau, ces quartiers 
ont pu avoir accès à de l’eau potable.

LE CHALLENGE MAINS PROPRES
L’accès à de l’eau propre est un enjeu crucial dans la 
lutte contre les maladies et la propagation de virus 
tel qu’Ebola. Durant un mois, Étoile du Sud a mené 
une campagne à grande échelle dans différentes 
provinces, dans les quartiers, sur les marchés et dans 
les écoles, autour de l’importance de bien se laver 
les mains. Dans une région comme le Nord Kivu, où le 
virus Ebola s’est fortement propagé en 2019, ce rituel 
d’hygiène peut être une question de vie ou de mort.

« Grâce au projet que j’ai 
mis en place avec d’autres 
dans mon quartier, tous 
les habitants ont à nouveau 
accès à de l’eau potable. 
Aujourd’hui, beaucoup 
s’engagent aussi dans 
des actions propreté. »

MAMAN 
MASALE ANNE 
commune de la 
N’sele, Kinshasa

MIEUX VAUT PRÉVENIR QUE 
GUÉRIR. D’AUTANT PLUS SI 
ON NE PEUT COMPTER SUR 
UN SYSTÈME DE SOINS DE 
SANTÉ FORT.

2 PARTENAIRES : Etoile du Sud (EDS) et Collectif 
de Développement Intégré au Congo (CODIC)
REGIONS : Kinshasa, Katanga, Nord et Sud Kivu, 
Maniema, Tshopo 



SUR LES BARRICADES POUR 
DES SOINS DE SANTÉ PUBLICS

56 nouveaux 
membres et activistes 
des droits ont été formés 
par notre partenaire CHD 
en vue de campagnes

5259 
membres organisés 
actifs dans ces 
campagnes 

11décideurs locaux 
et nationaux ont 

réagi aux documents 
de politique et aux 
recherches

En 2019, le système de soins de santé pu-
blics aux Philippines a dû essuyer quelques 
coups durs. Le gouvernement a pris des 
mesures drastiques d’économie dans les 
hôpitaux et services publics alors que le 
pays connaissait une nouvelle épidémie 
de dengue et pour la première fois depuis 
vingt ans enregistrait à nouveau des cas de 
polio. Nos partenaires ont tiré la sonnette 
d’alarme.

L’année avait pourtant semblé bien com-
mencer. En février, le président signait une 
loi sur des soins de santé universels. Grâce 
à cette loi, tous les Philippins sont censés 
bénéficier de Philhealth, une assurance san-
té nationale. Mais la loi ne propose aucune 
solution aux problèmes de santé chroniques 
aux Philippines. D’importants investisse-

« Quand nous demandons au gou-
vernement d’interdire la priva-
tisation d’hôpitaux publics, nous 
ne le faisons pas que pour nous 
mais aussi pour tous les pauvres 
qui ne reçoivent pas de soins de 
santé de la part des autorités. »

NELENIA BALTAR 
bénévole chez CHD

ments seraient nécessaires dans la préven-
tion, les infrastructures et les services de 
santé publics, plutôt que dans une assurance 
santé qui gonfle les gains d’acteurs commer-
ciaux privés, d’autant plus que ces derniers 
sont accusés de fraudes scandaleuses.

UNE ACTION COLLECTIVE
Avec plusieurs organisations et réseaux,  
nos partenaires ont introduit des propo-
sitions de loi contre la privatisation des 
hôpitaux publics, en faveur de médicaments 
abordables, et pour de meilleures condi-
tions de travail pour le personnel de santé. 
A cause des scandales, beaucoup se sont 
joints aux protestations et se sont organisés 
en comités communautaires. Ensemble ils 
forment une coalition croissante pour le 
droit à la santé du peuple.

LES PHILIPPINES

AUX PHILIPPINES, NOUS COLLABORONS AVEC DES 
ORGANISATIONS DE SANTÉ, DES MOUVEMENTS DE 
FEMMES ET POUR LE CLIMAT, ET AVEC LE MOUVE-
MENT POUR LES DROITS HUMAINS. ENSEMBLE, ILS 
FORMENT UN FRONT POUR LE DROIT À LA SANTÉ. 
NOUS AVONS CHOISI DE METTRE EN LUMIÈRE UNE 
DES BATAILLES LES PLUS IMPORTANTES DE 2019. 

PARTENAIRES : Council for Health and Develop-
ment (CHD), Gabriela, Karapatan, Climate Change 
Network for Community Initiatives (CCNCI)
REGIONS: national



SE BATTRE POUR 
UNE ASSURANCE 
SANTÉ POUR TOUS

86mouvements de jeunes 
ont joué un rôle actif 

dans les campagnes locales afin 
d’améliorer la situation sanitaire 
au sein de leur communauté

60%  des Palestiniens 
bénéficient d’une 

assurance santé nationale mais la 
moitié d’entre eux la trouvent trop 
chère

PALESTINE

La situation sanitaire des Palestiniens est lourde-
ment impactée par l’occupation israélienne, par 
la violence physique et psychologique de tous 
ses effets économiques et sociaux. Les soins de 
santé aussi sont sous pression, notamment en 
raison des blocages aux checkpoints, de l’inter-
diction de construire des hôpitaux dans certaines 
régions ou encore de la difficulté d’importer des 
médicaments et fournitures médicales essen-
tielles. Pour cette raison, de nombreux Palesti-
niens dépendent des soins de santé israéliens, 
mais ne reçoivent pas toujours la permission de 
se déplacer.

ENQUÊTE NATIONALE
Il n’en reste pas moins que l’Autorité pales-
tinienne peut aussi faire quelque chose pour 
améliorer le système de soins. C’est pourquoi 
nos partenaires palestiniens ont organisé une 
vaste enquête sur l’assurance santé nationale. 
Ils veulent savoir si celle-ci répond aux standards 
internationaux et dans quelle mesure les Pales-
tiniens sont satisfaits de cette assurance et des 
soins de santé publics. Bisan, l’un de nos parte-
naires locaux, s’est particulièrement intéressé 
aux jeunes, à travers des discussions en groupes 
dans cinq villes de Cisjordanie. Ils prennent ainsi 
les devants en créant un pont entre la popula-
tion et les autorités par des actions au sein de 
communautés locales et des initiatives telles que 
cette enquête nationale.

« Je ne me rendais pas 
compte de l’importance 
d’un système de soins 
de santé public et de 
l’importance de se battre 
pour cela. Je ne savais pas 
que notre système de soins 
permet à des entreprises 
de jouer avec notre vie et 
notre santé. »

UNE ÉTUDIANTE
ayant participé à cette enquête

EN PALESTINE, ENSEMBLE 
AVEC NOS PARTENAIRES, 
NOUS RENFORÇONS DES 
MOUVEMENTS LOCAUX DE 
JEUNES QUI SE MOBILISENT 
POUR LE DROIT À LA SANTÉ 
À TRAVERS DES ACTIONS 
LOCALES, DES CAMPAGNES 
NATIONALES ET DU TRAVAIL DE 
RÉSEAU. UNE DES CAMPAGNES 
LES PLUS IMPORTANTES EN 
2019 FUT CELLE EN FAVEUR 
D’UNE ASSURANCE SANTÉ 
UNIVERSELLE.

4 PARTENAIRES
REGIONS : Cisjordanie, Jérusalem, Gaza

Plus de 50% des 
personnes bénéficiant de cette 
assurance fréquentent des 
hôpitaux privés et 75% vont chez 
des médecins privés, même si cela 
est plus cher



AGIR ENSEMBLE CONTRE  
LES EFFETS DU CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

122 communautés côtières 
doivent être déplacées 14 335 euros récoltés 

durant notre 
campagne de Pâques

1,3 mètre par an : c’est la 
pénétration de l’eau à l’intérieur 

des terres sur la côte Sud de Cuba, suite à 
la montée du niveau de l’océan

Notre partenaire local Centro  
Felix Varela joue un rôle actif dans ce 
programme. Il développe des moyens 
d’action pour sensibiliser et impliquer 
la population autour des risques liés au 
réchauffement climatique et pour ap-
profondir leurs connaissances générales 
à ce sujet. Cela se passe via le « Green 
Mapping », une méthode unique par la-
quelle ce sont les habitants eux-mêmes 
qui cartographient les ressources natu-
relles au sein de leur milieu de vie.

« La restauration de ce 
précieux écosystème qu’est la 
mangrove, nous l’avons réalisée 
par des actions de réhabilitation 
environnementale à El 
Rincón. C’est le travail 
d’une communauté entière, 
coordonné par le Centro Felix 
Varela. »

ALIUSKA BLANKO 
bénévole du Centro Felix Varela

CUBA

CUBA EST, PLUS ENCORE QUE LES AUTRES PAYS, 
EXPOSÉE AUX EFFETS DU CHANGEMENT CLIMATIQUE. 
C’EST POURQUOI LES AUTORITÉS CUBAINES ONT 
MIS SUR PIED UN PLAN DE LUTTE CONTRE LE 
CHANGEMENT CLIMATIQUE, APPELÉ « TAREA VIDA », 
CE QUI VEUT DIRE « PLAN POUR LA VIE.  »

En 2019, nous avons, avec  
Cubanismo.be, vendu des œufs en 
chocolat pendant notre campagne de 
Pâques annuelle, au bénéfice d’un 
projet de replantation de mangroves 
par des brigades bénévoles à Cuba. 
Plus de 100 communautés côtières se 
trouvent en première ligne en cas de 
cyclone et devront donc déménager. 
Grâce aux mangroves, Cuba peut 
mieux se protéger de la violence  
des cyclones.



DE L’EXPÉRIENCE À LA 
CONNAISSANCE : UNE 
RECHERCHE-ACTION 
PARTICIPATIVE 

130 chercheurs  
de 10 pays

50 rapports de 
recherche

6 cas du Brésil,  
de Colombie,  

RD Congo, Inde, Italie  
et Afrique du Sud

INTERNATIONAL

Qu’y a-t-il de commun entre l’occupation d’un 
hôpital en Colombie, un comité de santé po-
pulaire au Congo et un mouvement de patients 
en Afrique du Sud qui lutte pour l’accès aux 
médicaments ? Pour répondre à cette question, 
Viva Salud a participé durant quatre ans à une 
recherche-action du Mouvement Populaire pour 
la Santé afin de voir comment rendre l’acti-
visme plus efficace et construire un mouvement 
social global pour la santé pour tous.

La recherche-action met l’accent sur ce que 
nous faisons et la manière dont nous le faisons, 
par exemple comment nous organisons une 
campagne, comment nous défendons nos idées 
et recrutons de nouveaux activistes. Les opi-
nions et expériences des activistes y occupent 
la place centrale. Les cycles d’actions et de 
réflexion collective ont permis de partager nos 
expériences sur notre façon de nous organiser 
pour agir, et de parvenir à une vision commune 
de ce qui fonctionne dans un contexte donné.

Dans le cadre de cette recherche, Viva Salud a 
organisé entre autres des ateliers au Congo avec 
nos partenaires Étoile du Sud et Codic. L’étude 
a donné lieu à un article académique paru en 
2019 sous le titre de « Methodological challen-
ges in researching activism in action: civil 
society engagement towards health for all. » 

« J’ai été impressionnée 
par la richesse des 
différentes expériences 
de lutte dans différents 
domaines liés à la 
santé (environnement, 
souveraineté alimentaire, 
droits humains, etc ) et 
par les possibilités de 
liens offertes par cette 
recherche-action. » 

CHIARA BODINI
collaboratrice 
politique chez 
Viva Salud

SUR LE PLAN INTERNATIONAL, NOUS 
RENFORÇONS LE MOUVEMENT POUR 
LE DROIT À LA SANTÉ AU TRAVERS 
DE NOTRE CONTRIBUTION AU MOU-
VEMENT POPULAIRE POUR LA SANTÉ. 
NOUS LE FAISONS À TRAVERS DE LA 
RECHERCHE, DES PUBLICATIONS, 
DE LA FORMATION. EN 2019, NOUS 
AVONS ÉTÉ FIERS DE PUBLIER LES 
RÉSULTATS D’UNE ÉTUDE MENÉE SUR 
QUATRE ANS.



 2018  2019
DÉPENSES 2 147 231 1 699 147
PROGRAMMES SUD 1 321 720 865 150 51%
Fonds pour les partenaires   
- partenaires en RD Congo 139 114 118 518 
- partenaires aux Philippines 221 577 225 750 
- partenaires en Palestine 178 654 171 091 
- partenaire à Cuba 17 879 12 000 
- projets d’urgence 16 098 5 000 
- petits projets 60 258 28 617 
- Mouvement populaire pour la santé 568 692 233 467 
personnel expatrié / siège 119 448 70 707 
   
PROGRAMME NORD 395 295 391 217 23%
frais de fonctionnement 59 981 99 488 
personnel 335 314 291 729 
   
FRAIS DE GESTION 158 322 173 123 10%
frais de fonctionnement  47 026 56 406 
personnel 111 297 116 717 
   
FRAIS GÉNÉRAUX 156 360 151 645 9%
location de bureaux et frais généraux 44 687 49 514 
communication 19 368 23 604 
personnel (fonctionnement général) 92 305 78 527 
   
FRAIS LIÉS À LA RÉCOLTE DE FONDS 57 953 54 430 3%
personnel 31 025 30 675 
frais de fonctionnement 16 219 12 315 
achat matériel de vente 10 709 11 440 
   
AUTRES FRAIS 57 580 63 583 4%
provision 13 085 -10 766 
frais du programme commun 44 495 74 348 

En 2018, nous avons organisé une grande assemblée du 
Mouvement Populaire pour la Santé. C’était une activité 
unique, ce qui explique l’importante différence entre les 
deux années. 

Nous avons dit au revoir à Hans, notre 
coordinateur local aux Philippines, parti 
à la retraite. Aujourd’hui, nous n’avons 
plus qu’un seul coopérant à Kinshasa.

En 2019, nous avons procédé à une évaluation à 
mi-parcours de notre programme de cinq ans. Cela 
explique l’augmentation des coûts de gestion. 

En 2019, nous avons réalisé un chiffre 
d’affaires d’environ 1,7 million d’euros.

PROGRAMMES SUD
51 %

AUTRES FRAIS
4 %

PROGRAMME NORD
23 %

FRAIS DE GESTION
10 %

FRAIS  
GÉNÉRAUX
9 %

FRAIS LIÉS À LA 
RÉCOLTE DE FONDS
3 %

DÉPENSES
2019

€ 1 699 147

RAPPORT FINANCIER



 2018  2019
REVENUS 2 165 573 1 658 679
RÉCOLTE DE FONDS 251 152 241 955 15 %
dons et legs 228 630 211 291
campagnes de vente  22 522 25 765
entreprises  4 899 
   
SUBSIDES 1 209 917 999 457 60 %
subsides de l’administration fédérale DGD 961 104 884 783
subsides des communautés, provinces  
et communes 47 099 57 436
subside IDRC Canada 142 742 
subsides à l’emploi 58 972 57 238 
   
AUTRES REVENUS 704 504 417 268 25 %
contributions d’autres organisations 66 030 30 679
contributions de 11.11.11 72 945 65 035
contributions du CNCD-11.11.11 557 25 025
contributions des membres du MPS 186 772 163 933
contributions des fondations 316 022 69 354
récupération des coûts 10 023 3 928
revenus divers (intérêts,...) 7 661 4 915
récupération des coûts du  
programme commun  44 495 54 399 
   
RÉSULTAT 18 341 -40 468
dotations/prélèvements aux réserves 18 341 -40 468 

Nos subventions ont dû faire face  
à d’importantes économies.

Nous avons terminé l’année avec une 
perte de 40 000 euros à cause des 
économies réalisées sur les subventions 
gouvernementales ainsi que d’une collecte 
de fonds moins importante qu’initialement 
prévue. Nous avons prélevé ce montant 
sur nos réserves afin de pouvoir continuer 
à réaliser nos programmes. La réduction 
d’autres revenus n’a pas affecté le résultat.

Nous n’avons pas réussi à atteindre 
les objectifs de récolte de fonds et 
avons vu un léger recul des dons.

AUTRES REVENUS
25 %

RÉCOLTE  
DE FONDS
15 %

SUBSIDES
60 %REVENUS

2019
€ 1 658 679

RAPPORT FINANCIER



Viva Salud est membre de :
• 11.11.11 (la coupole du Mouvement Nord-Sud 

flamand)
• CNCD-11.11.11 (Centre national de coopération  

au développement)
• ACODEV (Fédération des ONG de coopération  

au développement)
• ngo-federatie (Fédération flamande des ONG  

de coopération au développement)
• Association pour une Ethique dans la Récolte  

de Fonds (AERF)
• Be-cause health (Plate-forme belge pour la santé 

internationale)
• Plate-forme d’Action Santé et Solidarité 
• Geneva Global Health Hub (G2H2)
• Coalition pour le Climat
• Mouvement Populaire pour la Santé
• Plate-forme ‘Stop the Killings’

Nous remercions nos donateurs, bénévoles et 
sympathisants.
 
Outre nos donateurs, bénévoles et sympathisants, nous 
remercions également les autorités, fédérations et 
organisations qui ont cofinancé notre action en 2019 : 
 
•  Direction générale pour la Coopération au 

développement du SPF Affaires Étrangères, 
Commerce extérieur et Coopération au 
développement

•  11.11.11, la coupole du Mouvement Nord-Sud 
flamand

•  CNCD-11.11.11 (  Centre national de coopération au 
développement ) 

•  Wallonie-Bruxelles International 
•  Villes et communes : Anvers, Alost, Genk, Lille, 

Lommel, Menin
•  Open Society Foundations

Viva Salud adhère au Code éthique de l’AERF.
Vous avez un droit à l’information. Ceci implique que les donateurs, bénévoles et membres du personnel sont 
informés au moins annuellement de l’utilisation des fonds récoltés. 



VOUS AVEZ ÉTÉ FANTASTIQUES !
In 2019, nous avons pu compter sur l’engagement et le soutien 
énergique de pas moins de 173 bénévoles lors de nos campagnes, 
d’activités, avec des actions de collecte de fonds, des prestations 
sportives, au secrétariat, par des traductions, de la mise en page, 
des tâches logistiques, l’organisation d’activités dans votre propre 
commune. Grâce à ce soutien indispensable, nous pouvons faire le 
bilan ensemble des campagnes réussies en faveur de soins de santé 
publics solides et du soutien aux mouvements sociaux qui luttent 
pour le droit à la santé. 

Viva Salud lutte pour le droit à la 
santé à travers le monde. Pour ce 
faire, nous suivons nos valeurs de 

base : justice sociale, solidarité, 
combativité et souveraineté.

Chaussée de Haecht 53 – 1210 Bruxelles 
T. 02 209 23 65 

info@vivasalud be 
www vivasalud be 

n°de compte BE15 0010 4517 8030


